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Nous avons déjà doiné la description de cette
magnifique Basilique. Notre gravure laisse voir
ici une rangée de ses superbes colonnes mono.
lithes, et la -voûte, dont la charpente est laissée
visible, eomme c'était l'usage« dans les ancien-
nes basiliggines romaines. Les .oldnnes avec
leurs chapiteaux sont du temps de Ste Hélène,
mais la charpente du foit est de date beaucoup
plus récente. Les Greòs ont'élevé en 1842 le
gros niur que.l'on aperçoit au fond de la gra-
vure et qui cache au visiteur le chour avec le
transept. Si l'on supprime par la pensée cette
eloture si regrettable élevée par les schisma-
tiqueh, on embrasse d'un seul coup êlmil, en
entrant, les cinq nefs de la Basilique, formées
par,qyýatre rangées de colonnes monolithes d'u.
ne belle teinte rouge, veinée de blanc et sur-
montées de leurs chapiteaux corinthiens: à l'ex.
trémité de ces. cinq nefs, on voit un large tran-
sept, -un chour, des absides, le tout pai-faite-
ment éclairé par une série de fenetres »Uvertes
dans la partie supérieure de l'édifice. Chaque
oelonnade supporte, uivant les règles antiques,

un. architrave dont les longues plates-bandee
nous reportent aux temps classiques de l'art..,:
La prtie centrale du cheuiestexhaussée d'un
peu plus de deux pieds au-dessus du reste
du sol ; c'est sous cet exhaussement que se
trouve la Grotte de la Nàti-vité de Notre Sei.
gueur Jésas-Christ.
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IMarie darns la Sairite-Ecriture

La maison du Fils de Dieu.-L'esprit du Sei-
gneur entra en moi, me fit fteir sur mes pieds,
me parla et nie dit : 4lleZ vous enferiner au
milieu de votre maison." Ez111st, III, 24.

La Reine'des Prophètes est la rnaison,, où le
Fils ayant pris l'humanité, est devenu notre
Père. Le Seigneur dit à Ezéchiel, dont le nom
signifiefortifi par Dieu, et qui représente le
Christ : -Entrez dans 'votre maison. Entrez dans
le sein de Marie, comme la rosée pénétra la toi-
son de Gédéon, sans blesser son intégrité .; en-
trez, en vous chargeant des liens de nos fautes;.
entrez et le ciel entier sera dans l'admiration,
parce que celui que l'univers ne peut contenir
sera renfermé dans le sein d'une Vierge. Allez
vous enfermer dans votre maison, dans le sein
ae Marie, ô Verbe de Dieu, jusqu'au jour où
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vous ferez' visiblement votre, entrée dans "Ce
monde. que vous venez sauver.

L'Illuminatrice.-"Voici ce que dit le Seigneur
Dieu : c'est là cette Jérusalem que j'ai établie
ai milieu des nations et qui est environnée de
leurs terres." EzoiEL, V, 5.

Dieu avait mis Jérusalem au centre des na-
tions, comme un foyer lumineux qui devait
répandre partout sa chaleur et dissiper les ténè-
bres. Jérusalem n'a ýas compris ni accompli
sa mission, et les plus terribles châtiments lui
sont dénoncés par le Prophete.

Marie est la véritable Jérusalem, remplissant
admirablement 14 mission qu'elle a ·reçu de
Die-u. Elle est au centre du monde, et sa douce
influeice ·se fait sentir au Ciel, sur 'la tei're et
jusque dans les enfers. -Partout elle prépare le
lever du divin Soleil qui éclaire tout homme
vena~nt en ce monde. Aurore merveilleusément
pure et brillante, elle éflète les rayons de ce
Soleil qui est son Fils. -Elle est', la Mère de la
-lumière, et c'est pa elle que nous arrive la
science véritable-

Laporte Orientale.-'I'Esprit 1éieva en haut
et me mena à 1a porte Orientale de, la inaisou,
-du Seigneur, qi regarde le soleil levant."'Ezb
'CHÎEL, XI, 1.

La porte orientale est l'auguste Vierge Marie.
C'est par elle-que la lumière Se î·épandit dans
le monde; c'est par elle que sont en'trés les pre.
miers rayons du divin Soleil dont"la lúmièe



;brille, éternellernent. L'Esptit de Dieu nous
élève yerz Marie. Ç'est lui qui nous porte à la
recherchesr, à la connaître, à l'aimer, à mettre
en elle toute notre confiance, parce que. Marie
nous inoetre Jesus et nous donne a Jésus. O
Marie, montrez-nous apirès l'exil de cette vie ce
fruit béni de vos entraillès,!

La 2Pe dëlaJustige.--" Si 'impie fait péni-
tence de tôus les péchés qtiil avait~coinmas, s'il
garde toue mes prócepteset s'il aîit -s»lo la
justice, il vivra certainement, et il ne mourra
point. Je ne me-souviendraji. plus de toutes
les iniquités qut'il avaitcommises; il vivra dans
les oenvrea de-justice qu'il aur&- faites? Ezt-
Camr4 XV11, 2, 22.

La justice procure -la-vie, aux pécheurs et les
délivre de leurs péchés. La justice nous -est
venue par Marie. .Elle .est la.Mère.du Juste, de
de Celui par qui aquil'hommne peut être jtii-
o. CoMme l'enseigue le 'Bienheureux .Albert
e Grand, Maeie est la Xère de la Justice.

10 Parce qu'elle a. enfauté le jugement et la
utice, Jésui.Christ, notre justicé et notre sancà-
ification. -

20 Parce qu'elle n'a jamais levé les yenz
era aucutn mal. ., -.*

-go Parce que loin de contrister personne, elle
réjouitone cea.qut se out âpfrrchés d'élle.
4e Pce qu'elle n'a rier ptis par viôlence· à
différence d'Eve, qni Volait ravir -la Divil
té et perdit le bonheur,

~&W~ÂL~ DP T. ~S. R0SMI~
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60 Patèe qu'elle dôùne tôtâ e ' o sonh
pain, le cotpE de soh, Pils, à quiconqtte a faim.i

go Parce qu'elle rtvet le pécheur nd, des vé.
tenients du pardon, le juste de ceux de la grace,
l'élt de cetx de la gioire, le Fils de Dien de
ceuX de la näatte hnunaine.

.Mère de la vie.-" Pourquoi mourrez-youe,
maison d'Israël. Je ue veux pas la mort du
pécheur, dit le Seigneur Dieu, mais qu'il se
convertisse.et qu'il vivq," Erd:cmanXVII,
81, 82.

Marie est la Mère d6 te vi0. Leoeigüeur du
axdésespérée : Pourqued oi t•re2vous, niis

d'Israël, pécheurs qui êtes ehoifaats d'kbrhat,
d'Isaac et.de Jacob; quidevez fiisteiùiit viv
des mérites de vos- pètew? Salit l'êsbeign
ment du Prophèfe, le mériteg des Maints På
triarclreg étaient saiisnts p«i? àrtVe4t lU vie
leurs desceudants. «e devlà,s-noaa pairpi
forte raison, espéter tout der méritei de Mari4
Elle n'est pas neitlemnent la setvante da gei
-gneur,..comtne l€s Paitarcies etaeh se
teurs. Incomparablement supérieure -à etlx
dignité et en iuritee, elle- et -ra Mête. Il 1
a donné tout pouvoir pour veni2 eitte
cours; elle puise à -Peinde mains diatn 4s '
sors de sta mi'éricorde, afin que rea=r4i hi,
rent le FÛ., honàrent la Mère air inente ed
Il no vent pas la mort du pécreetr, masd t
se c9nvertisse et qu'il vivd. Rati- est la M'

ANNALtssti t: .'s.x6it2
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e la vie. Nous.nons convptirop-etnos vi-
rous par elle

Le quate ène ME stère dOSB Rk ire

LA* l TTION DEI JSUS AU TEMPLE.,I 'escriti du Temple.

Il yavat use seconde clôtqre faite ev-ec un
mur de pierre et qui en:était peu éloignée.'L'on
y montait..par qelques degrés et il y avait une
inscriptign qui.défendait. aux étrangers 1'y en-
trer %bus peine de la, vie. ,CetterÇôpre inté-.
rieugaites cotéa duRmidi et du nptentridn
t oie gt.également dsantea et use grande-
du côté de l'oTient par'laqupilapeux qii·étaient

urifiés en'traienavec leuxs femmes 'mpia il
tait défendu aqx femmg de. pasçer outre,
Qant l 'espçe quit était au milieu de ces-

dxgçits les·· geils, sacrificateurs pou-
aient.y entrer ; cr.c'était là qu'était b4ti le
mple et oê Átit l'autel sur .lequpl on Ofrait

sa e fiies e ussi Hrode lui-nmýe
a yy entqr,.re qu'il n'était pas, eacrifi.

eur ;, eg&~ laissa aux saç•ifictegra e.soi4e
aillrI<, est* ouyage Us le ,ret-en. dix!

i m et iavai, pm"poyé.huj .ans .9. tontm
Âgt.. inei, al 3o.séphe..au.li'rre:.qguig-

ine die son Hiftair p s .



cinquièmke (clhap. IV.) de li'geerre des Yuifs con-
Ire les Romains, le môme historien contli«e èt
complète la deseription du Temple.-" Il faut
maintenant parler du Templk. Il était bâti,
comme je l'ai dit, sur Une montagne fort rude
'et à peine ce qu'il y avait au commeniternt
du plain sur son sommet put suffire pour la
place dut temple et dé <eiceiùtè 'qui éfait au
devant. Mais quandle R oi Salomon le bâtit,
il fit faire un mur vers l'Orient, pour soutenir
les terxes de ce.côtê-là, et apiès que l'on' eut
comblé cet espabe; if y fit d6n'ftuire l'un des
potti4ues. JI n'y avait ddià'tt que cette face qui
fut xevtue; mais d8ns la suite daU temps le
penple continuant à porter des tertes pbur élar.
gir encore cet espate, l soinumet de cette î»on-
tagne se trouia 'beaucoup. accru. On rompit
depuis le mu qui était dù côté du septentrion,
et l'on' enfernia encore un autre espace aussi
grand qfe celui que contenait tout le tour du
Temple. Enfin ce travail fht coutre toute ,spé
rance poussé si avant que l'on environna d'un
triple mur toute la; matrnagnue, :ias pour con-
duire àsa peïfection un outage si prodigieu±,
il se passa des siècles entierA et 'h y employa
tous les trésors sacrés pyovënfaut - des doén que
ladévotion d'es peupTeWv'enait y offeir à' Dieu
de tous les endroitw da tïo'e. Il suffit ,our
juger de la gtan'depti etCeteétrpsde dire
qu'oatre le circut'd¼n liati, ôu éleva ie trk
cents dotudêèïret' ék l(aelurnroi'ts cavan-

IoNta lt..M



tage,.lapertie base.dweippe, mais s'excssive
dépenge dp ces fondatins.e paraissait point
parge.41;te .eç Vallées ayant 4epuiseté,cimblées,
elles- trouyèreft reypnir au nivea -des xeis
étroites de la v&le, et les iere ,que l'oi em-
ploya.Àcet ouvrage avaieu1 q.iarante c<udlées
de long, insi pcequi Parjissait imposEibla se
trouva enfia eéo.gté paer lardeur et lI.persévé-
rance incroyable *evec Iaquelle le. peuple y
employa si libéralement son bien.

Que si ces fondations étaient ierveillePses
ce qui les soutenait n'était pas moins digne
d'admiration.. O bfttit dessus une double
galerie soutenue par 4es- colonnes de marbre
blanc d'une seule pièce de vingt-cinq coudées
de hauteur ef dorit les lambris de bois de cèdre
étaient si parfate .n buasx, si bien joints et
si bien polis qu'il@ n'avaient pas besoin pour
ravir les yeux de l'aide de la sculpture et de
la peinture. La 'argeur de ces galeries était
de trelote condé¢de nrongueur de six stades,
et elles se terjgi«pien taur Antonia. Tout
l'espe qnitait& 4àconyert éit pavé 4e di-
verses .sorate» de piers ,et ebehegi> par lequel
u allait .gp sgepadstQmple avait à droite et à
auche PUge bahkstrade do pierres de Irois cou-
êes de haut, dont l'oiwgeétait rè-agréabl,
t l'on y voyait d'espacee en espac'edes colounes
r lesquellesétieut gravés engaractères grecs
romains8 des pzéceptes de contie.ence et de

ureté, genr fairà cona4tre aur étrangers qu'ils

169ANNA T DU T. E!, goSAI
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ne devaient p~oint 'prétendre d'entrer'dans uin
lieu saint; earS e second temple portait'aubsi
le hom -de saint-; n y iontait du pre'mier "ar
quatorze degrés; la forme- était'tilanguàire et
il- était enfe.rmé d'un mur dont le dehots -qui
avait quarAnte coudées de haut était tout cou-
vert· de degrés; -mais la hauteur du dedans
n'était' que de vingt-cinq coudées, et cbmke ce,

miur était bâti sur un lien élev où l'on on-
tait par des degrés, on ne le pouvait ,voir en-
tierement par dedans, parce qu'il étaitcoùvert
de•l& hotagno -.

LRI E .$ROK

Souronne s e 'p¾es, e
lR.LIQuEe Dg 4ORN~

Le3 irelujuWS ÈdsJrL.-éais'el ainfè

de 'liotre-Daine parait- entiri et on 'a pu'en
arrachet beaucup b e parelles. Oùn'e con
nalt qu'ùn très --petit-mïorceau auir Càrmélite
de l'a-ienue- de Saxo à» Parisi un -A Etras, uit
Lyon ét d'autted à- Chablis.

Les épines -sont .-beaucoup plus -coemmunes t
voici celles iidiquées -par -Gossslin ' - t

1e. L'abbaye de aint-Denis.reçoit de Ch-as% -

le; · t3þa-ge,'au .1.3e siècle; ne g>otion dél I

10
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sainte couronne, t de Phili>pè.- uste a
1205 une épine venant de Baidduin 1e émp:
reur-de - netantinople..

2o. Véra 960, l'empereur OthoÁ 1e fitun
cadeau semblable au roi d' gleterre.Ethels-
taii, qúi eucède une paitie à l'église de îa.
mesburry.

3o Sainte Hélène.envoie. à Trèves 9e brpn-
che d'épines.

46Le palais électoral.de XIunich enwBavière
a une branche cinq-poiites .qtii paiaIt être
une espèce de rhanus. . : :

5û_ Plusieurs églises de Cologaie gsdentiun
paei trésor... ,

60 Sainte-Oroi-de-Jéruaalemtd -Reme ;nous
montre.deur: longues> épihes -nvoyées->ar
sainte HRélèbe. r.Z

70 L'église de la Confrérie de h I1 'chaife-'à
Venise possède une -banéhe d'ép ne e
quatre pointes. Z .

80 L'église de Saint D nini4ue- à Bolc ne,
et celle des Chartreux sòufdépotare's cha-
cune d'un&6bin.

9o On en voit un tièllngue Cà bitt& di

10a 'A Tarraga, au diocèse de Solsona ef Csa
talogne,,,deux ýpinee-ònf étéTeelnrtes atthien.
tiques en 1604pàihle: ape'Adiéif •

L apats. élesdo l tâvaht.'d i aN



de la Q ropnnIe k Paris. Cellesui.s nt les

110 Saint Louis. en d4une une B
éveue du, Puy, lejour où il reçut la sainte
couronne de Sens.

120 Îl en donne encore au chapitre de ,a-
lence en Espagne.

18o Au chapitre de Tolède..
14o Au'Bienheureux Barthelemi do Brégan.

ce, éveque de Vicence dans l'!Etat de "oenise.
15o A l'abbaye de Bfourg-Moyen de Blois.
16a A celle, de Saint eloi près d'A-tras.
17O Aux Cordeliers dedséez.
180 .JTroi je=n 1er en offee une A. l'empe

reur . Charles IV, qui en fit instituer la fête
(1 7).par le pape Innoce~tI. VIL

190O'at de .la C~uonne de la.SainteCha.
pelle que viennent les épines gardées à Saint.

20o A t-qei-Puxeis
21o Aux Saiuts-Innocents,
2%o A Swit-arthemy,

240 Aux Carmes de la place Mauber.
25o 4 PorteRoygl .ea Chnp
260 A Port-Royal deh yIUe,.qui à eu la der

nière,
4 #'poque de lM Réos Cal.via en éumé

rait equatain. es listes sut inco-
plètes, et les rensgeenta que j'ai pu re-
oiwJ1r goût 4git recomatre qua'il ep. ezis4~
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toutes atlientiqits ? If -,est pemsd'en dou*L
tor ; ou doieft doWicc 4xaiàiô r ave o oin !kur na-
fttre,4;ilf jë*iôsaor~lsaùtii 4in
ftêe, etifèù ! oe ýCe r*exidant leur graüd

nomren~ ufitpas poifr l es 'far reeter à
priri ca U~1t 7hoU d vir quelle <juan.

tité prôd"igiîee è'pÏnes pouvait contenIr cette
u~se d ba~n1ie ointýise rmunies par un

clü. e iouc au a~d ote8ife

Noýhs auroné ifse ineltr eei esÉpaces de» Mu
tiques, Te jbnc et les épines. Ûle Tijonc

jtnire sortýànt cie 1i courône de Paris.. Nous.
ei verr4nB d'abuid 'invlmtaire., puis Roue pas-
Broïs laix viles qui pôtÈùdent des*. braInoheîg

f enfui àceH1s Wqinèznt dônèefvé qie des
ixes shÈ.

RULLQUEe- -DU JiONC$.

-u..-Le: jbUnc dlkria;f dat pladé canis wi
ue .en otistal. adajËt4 à deuxt palm'm en bronze

oté. Sri Iôngelf est di3 è âg'iflhkWtreit (ie pou-
eâ). Elle at o 'Ia~inectMae
556)a~u~neefo~ 64'In4e dAÂrrs, Plus

f'U &0~1 fnôa Caraklua Ife G ÈraitVelle,
flxourït amdq rii ËMSOrtme

uémigra'-!on, elle Re revint qu'en 1820), avec

AuTUNq.-.La cathédrale d'Autun posèe un

I -À*kittg bty IL, 9. M"M



les t de Joc 1n4epe ai PI? loin &ày,

r>81i 4tre' la jonoae. Ia..

crivait ý 43sJe'là Vee , £ aprones. c4e " d
dèolrâe-Dayà9 ciea'it Denisbb

oyèi de du.,~' tréor e
119W .', te reie.et d essin bm'-
dle i'a:eb1#e duI jonci4m

vai déaieée e F la a-,it u ýe
rZi ",ý 1ý- _ -* 1 qu i .u. trsoq

ble~~ùcg1le d * e N otr «1ae- tdcd-joc.

<tii ai qiavi apat«''t 4e1 V'auQ
lenvaiihe ce es Pris. sie

Liro.-Ala -athdre d:é -L mp.deil existelun
eon deI~e mlMt-rerr0(Iý«1- u pl u il on-

a4 ~ ~ ~ . e4e s~n~

LYoNaÙ.- la cahdtle L*ôu1,i eise uuI

quia~tappe Pi rie jIieon re
troiuva éohe7 »~'iiq~t()

Ye içc.fýonn& à. ý4Mg ý 4044 pIor
ee4t P~ 1 pr ~r4~Q~geii1çýx _413

(1ýCe ui onte lsp*auog Mléee espnnopf
dVcte, pqed



f tanaiôîi dès testes de i5a«nt Prançois, deý Sales
(1926>;e Vftchev'âq«iA de Paris espérait avoir

rquerlque chose de pIùs, que les' atitres évêqunes
qui'n'avaient rieni apporté. -On ne lui donna,
rien de plus ; il laissa alors -un bel O'rnemâent
de chapllie- qu' atait promiîs ot gr'arda, pour
lui la titi6n il Jonc derla coiiroun qu'il avait
dû dohifer.

M. lé ëkàüôfne CIiaýof alla; -à Vare *n 182q;
à I'4poqüe au tranisfrer0anet des tèliqte'ýî (le la

unt Ep~iedan nupfiùs beà*u reliqutaire.- la-

ire deu p.4ïdellès;- -et 1g de Q'utilen gedcôtda
des *tagmèifd du Pouc de lacx~n~à 6haoéun

'des neuf èhaâftines- prsets"et ~ .Olîr
M. ahér 1or'êvechag~dcfaire un reli-

av CM.chaeot qui en~ obtilît CO "' ite
êtai«iit diiion doit enl c-onhclureqiIeju .
mgr de Quélen devait -avoir enV'iidà 180U'iiiIIi

mnètres (pr è ptes de Ione -

VÂi&ÂuD.- Lei tt es Jéùiê eu:ýn8Ïe îveI c
jonc provenant nécessairement de la ;ealâîë

-ofuede.-ais

séria et rvila
Lgu&riwot *e ixf*Më A4 ~~t>

Depgis lora qu=tox à-as we -îôit,, &6u*Uk.

as enu ne. seule «reôhute, m4dame A. -P'. iwa0UOt
soini ni cie traitements ni de soins ; 'lle a ét6

Mi UM bb fÉ. »Âtitr.



rçndued .la yie comumunes ne conservant g.ne
le souyepir de. ses spuffcances. pasSées. -Si je
n'éis pas médecin, je. ferais <ressotir,-tout ce

.qu'il y avait de. génieur et de grand - dans
cette ane brisé par la souffrance qui, dans un
élan subl>ine, s'oubliait.elle-mémepour ne de-
mander ,que la résignation et prier pour les
autres, pour la conversion de ceux qu'elle ai-
mait. *Si je n'é.crivais que pour de& médecins,
j'aurais pig dlnnerbien dei. détails techniqunes,
bien des indications pr18ises, quí aactrise-
raient sufisamment les lésioUs matérielles dont
j'ai fait mention .,..,ÝVlpeau, et: après lui les
Dra Jobert,.Nélatpn t- courty, c'est-à.dire les
hommes les plus considérables 4e la médecine
contemporai ge, ont suivi pas à pas révolution-
de cette métritg "i avait. fini par altérer les
fibres del'organe et ce compliquait du côté de
fa mátque.se, <4e plaies, d'ue.érations, etc......
Âec des h rarnes d'une autorité aussi consi-
dérable, le diagnostic ne peu.t étre un instant

Lamis doute. .te ai pas à i'établiùe; je ne
dois pas dayan age insister sur la udture des
1ésios.

Madame A. P. est la fille d'un .ancien -dépu.
té, la sour d'un membre du Sénat. Dans le mi-
lieu élevé ois e41ëa vé «, milise ía«ssi attentif
qu'éclairé,rtous les détailede cette longu ma-
ladiffott été. notésielevés avec sein. ' Dans le
récit que je vienà'de fairej ipe p ài»îsse'r dàâ

ombre:des goin odaires, naie je.n'ài'p



altérer la physionomie g'nérale de patte obser-
vation, qui a laisse dans mon esprit une eM-
>reinté ineffaçable. Du reste, dan's lfamille,
dans l'èùlourage de Madame A., P.« l'évidence
le sa guériso'n 's'eàt iinpôsée aVec une telle
lIarté, que personn'e naeu uin mom.nt de don-
0e uand on a' vi, peùdant des années, -une
ersonne aimée plier sôus le 'poids de .a'du-
eur et que soudain, elle retrouve sous vos
eux, force, *anté, jeuhesse ;~quand on est té.
oin de ces transformations subitscoinp\ètes,

'esprit ü'hésite pas, il s'inoline devant la réali.-
6 des faits.
Cette observation est des plus' importantes.

Ile nonus montre que lès màaladies nerveuses
e présenten't Îous des aspectsbien divers. 'La
þmme du monde'uereãmntbke'pas aut" mala-
es de la Salpétrière, et les malades de Lourdes
rises dans toutes les'conditions de. la vie so.
'ale, offrent des nùances: infiniers, mais ne su-
issent pas les conditions de déchéance que l'on
bserve dans les hôpitaux. Elles sont souvent
iectées de léeions matérielles qui se ratta-
hent, effets ou cauiseaux grandes perturba-
ons de l'ätion nerveuse, et ces lésions, atr.-
hies, plaies; fthnmeurà, né euvent.s'effacer on
cicattiier'en un instait..
L'observatfo quie nous venoa érire est
alenietïitéressae au poit e e des
nditions dnslesqulles ie fait s'est ac m--

(Yn a che'rché, le searï .des g isons



Louides dans l'eau de la fontaine, dans l'actio
des piscines, dans une impression, 'dans Un
fet de suggestion, dans la confiance qui ani
les malades,·dans la foi qui les soutient et i
inspire, dans l'entraînement de ces foules q
se pressent,et se succèdent pendant les grand
pèlerinages. Pourtant voilà une malade qui t
prend pas un bain, qui jusqu'au dernier 10
ne boit pas une goutte d'eau, qui n'est p
vOnue à la Grotte pour elle, mais pour acco
pagner une de ses parentes, qui n'éttend ni n
demande sa guérison, et qui, te lendemain DI
son retouT chez elle, se trouve subitement ga
-e. t cl ungenient merveilleux s'opère d'u,
façon inconscíente. tes parents constatent I
premiers, ce pihénomène inespéré.

Puauveu obtenues 5
- Rxflttas CRocil. ~o

Mo&sIeurle Gér-ant,ü
Une mère de famille étaiÎ dangereuseme

mialade: ses enfants désolés promirent 8
miesses et firent ensemble deua Neuvaines
l'hônuieur de . . du T. S. Rosaire : la doi
Reine du Ciel, touchée des sentiments profon
deleür pIété fgliale céauça leurs persévérant
iuppjications: la iaalade, après cinq semain
reviint à üùe santé meilleure : elle fit et con
ftia à taire uSage des Roses enites..



NNALES Dt ï. s. fosAIflt lie

Deux de ses enfants furent également gtéris
l'ufr de mal de deits Panuti- du mal d'reills,
après -la proýmese de deêx 'ies9es An l'h onneur
de 'la 'Viergè du T. & Roàsire: Dame F Ri-
CARD'.

SCO«PÉTIO'N YILLÀGE, N. H. Mille renièr-
ciments à la Reine du T. S. Rosaire pour afie
faveut signalé? que , j'ai obtenue, apres'pla-
gieutà Neuvaines ýfaites én soàha' neui-, åt la
promesse. de pulilication dans l'es Aànales.
UNE -AB.

GENTILLY Mon -bebé qhi n est -gé quee
cinq imois-, aeté préservé du ifle: jdvaaii pro.
mis la,üblication de cete fveu'r si jel'bf
ais.- Aujourd'iui, »e neaôquittê -de* pro
esse, âprès' avoidfkit "Ilerfln&laiàþe dèi
istatuê de N.'. Uccoid it Mjt^act4 ave
ie Neuvaine en son honned: :L. E.
CooRsuniE -, Mon mari a, té. guéri d'une 4,n-
ammîon' au cerve'au, après une Neuvaine de
5 chemins de croit et la promiesse de publica.
ion, avec plusieurs autres faveurs. Pour moi,.
ai obtenu -aussi plusieurs faveurs: flame-J

BOUX.-
CAP DEikÂ Atrune famill- ré,-
etrie N. D. du Rosaire *pour ine favoutobte-
e après une Neuvaine et li, communioe -au
mierjoufr: UNE AB.--CHAMPLAIN: UnPèI8
famille remercie N. D. du Cap,.gotir saguf-
on: une mère pour plusieurs graces obte-
es: B. M.-STE ANNE DELÀ. PERADE: Dame



G. T remercie N. D. du T. S. Rosaire [pbur sa
guérson obtpue per les prières f>dtes ën son
intention au Sanctuaire du- cap.-CAr AN E:
S'étaie malade: j'ai obtenu ma gqérison par i
l'invocationi de N. D. du T, S. IRosaire: UNE
ABV. .IA

TaoIs-RIVIÈRES ; Une position obtenue: 0,
S.-Une 'aveur: Dame L. A..S.-RONDINES:
Une protection dans un violent orage : UNE
AB.-DESCHAMBAULT: Une grande faveur:
PatLdItNE B.-ST. Luc: Faveur signalée:
X.--Sr. XEAN DESCliAIfLONS: Une grande fa.
vOur: UNE AB.-ST. ELIEI: Un jeune homme
qui aurait été obligé de s'expatrier- a trouvé de
l'emploi, ce qui lui donne la consolation de
de rester dans sa fateille.-MAaioT Ma : Plu.
sieurs faveurs: 0. O.

RECOMMANDATIONS AUX PRIERES '

Payeurs spciales, 7 -Gurions, 14.-Familles, 15.-V
tions, 8.-Pres de fatnilles, 10.-Mères de familles, 12.-Sit'
tions, b.-Converslons, 9,-Jeunes. personies, 4.--Jeunes gene,6
Adaires'ifiportaùtes, 10.-Voyàgeurs, à.-'. ersonnei adonnées
la boisson, 6.-Enfanta *ésobéissants, 4.-Un curé et ses pareo
siens,-Une communaut6 religieuse.-Jne religietie malade
Jeunes etifanti pour des grAces spirituelles, 6.-Diff4rentes ent
prise, 5.-Emplois demandé'; d.-Gi*ce d'une bonne mort 4.
PlusFeurwgracesrparticulièrès.

† F, X,, Ev4que des Trois-Rtiviès



QANTIQUES

N.-R DUT. S. ROSAIRE
A L'USAGE DES PE~LFJMS.

SANCTUAIRE DU CAP
-En vente, au cap, chez M. le Garant des

Annales, à 5 cents, l'unité, le port en Bus.

1o Ios du T. S. Rosaire '1utró
PAa LU B. P. MBEDERIO O. 8. F.

EN VENTE:
Au OAw : chez I. le Gérant des Annales.
Aux TRiBs-RIyJnzs :.chez M.,Ayotte, Libraire.

PRIX
Broch6: 15 contins ; par la malle: 20 contins.
Rld4, tranche Rouge: 25 contins; par la malle: 30
ntinu.
Nta. -Pour Paiement, nous aoceptona les Tiinbre&-
nit du Canada.

NoTA--Nlus engageons forteincot '4os Abannés A.
ire relier. comme les années prée4deotes, les deux
rnières années des Annales, 18961-489'; en un seul
lume. -
K. ÂTO~ iLibraire à Trois-Rivires. W'pra L
relier, demi reiure, bien soignée, pour le modique

z de 20 contins. Nous fouririros gratis les MuiCros
manqueront pour la collection complète 4es 4og
ières eggd4es 48949'.



(Pout siraplifier la cérrespondance?

PÀ1 qT iDES ÂBNNEMÑ -oue accep;
tons en paiement des kbonnements aux ÂNNA.
LEmS, les~Tinbres Pose du Oanha pou ut
montant au-dessous d'une Piastre.

TARIF DES JHONORAIRBS Dn mEsss.-Le Ta
des Honoxaires de Messes au Cap, pour les deu
églisestà'église de t ar ine
le Sanctuaire du T. . Ropaire). est:

10 De 50 cents pour les Messes Basses;

2o De $3.00 >our les CraNd'Messes.

TARIF IES eS QUI BRULENT

SAIITTUAIRE de N.», i OA
1° Ue lamp p tü jôur' : 5ëents.
2° Une lampe pour une Neuväine 40 cents.

Poui le t5Jamnpes, rpr.ésentant les 15 My
tères : 60 cents par jour.

4° Nn lampe' pour un.mois: I 1
5Q Unelampe pour un au i 426

împrimé par P. V. E fó E Trois.Riyières.


